
 
 

 

Le veau Chilli, de race Jersey, souffre de douleurs auriculaires et de diarrhée 

L’appel téléphonique arrive en fin d’après-midi. Chilli, un veau femelle d’élevage âgé de trois se-

maines, a la diarrhée. C’est un veau de race Jersey et il ne pèse qu’une vingtaine de kilos: il n’a donc 

pas de réserves.  

La diarrhée a commencé il y a une semaine déjà. Chilli avait reçu alors Arsenicum album ainsi que des 

électrolytes. Elle était froide au toucher. Pour lui procurer suffisamment de chaleur, elle a été sortie 

du groupe et placée dans le local de chauffage, ce qui a permis de diminuer la diarrhée. Par la suite, 

durant la journée, elle a réintégré le groupe des veaux.  

A présent, la diarrhée s’est à nouveau accentuée. Chilli a 40.8°C de fièvre. Son état général s’est dé-

gradé et elle est faible. Malgré cela, elle boit encore étonnamment bien. Sa fréquence respiratoire 

est élevée et elle tousse après la buvée. Son œil droit est légèrement moins ouvert que le gauche, 

alors que son oreille droite est un peu plus chaude que la gauche. Chilli grince des dents. Sa diarrhée 

a une couleur jaune et une consistance aqueuse. Elle a de nouveau été placée dans le local de chauf-

fage.  
 

La conseillère recommande les remèdes Arsenicum album, Carbo vegetabilis et China en alternance. 

Par ailleurs, le plan de buvée doit être suivi à la lettre et si possible, il faudrait ajouter des micro-orga-

nismes efficaces (EM) dans le lait.  

Si la situation stagne ou empire jusqu’au lendemain, la propriétaire de Chilli est priée de rappeler im-

médiatement, sinon au plus tard le surlendemain. 

 

 

Conseil de suivi deux jours plus tard: 

Chilli va mieux, mais elle a encore 40.5°C de fièvre. Elle reste davantage debout: elle ne passe plus le 

plus clair de son temps couché et boit mieux. 

La diarrhée est toujours présente mais la consistance n’est plus aussi aqueuse: les fèces sont à pré-

sent crémeuses et comportent quelques morceaux solides.  

Chilli tousse encore et son oreille droite est toujours plus chaude que la gauche. À présent, du pus 

sort de son oreille gauche. Les poils autour des oreilles sont humides. Désormais, Chilli a des écoule-

ments nasaux jaunâtres, elle a les oreilles pendantes et n’ouvre pas bien les yeux. La fréquence respi-

ratoire a diminué.  
 

En plus des remèdes prescrits deux jours avant, la conseillère recommande d’y ajouter Pulsatilla, tou-

jours en alternance.  

 

Nouveau conseil de suivi deux jours plus tard: 

Chilli va beaucoup mieux. Quand elle est couchée, elle a toujours l’air malade. Mais quand elle se 

lève, elle regarde attentivement autour d’elle et a les oreilles dressées. La diarrhée s’est atténuée 

mais une partie des fèces sont encore liquides. Elle tousse encore suite à un effort ou après la buvée. 

Il n’y a plus d’écoulements qui sortent des naseaux ni des oreilles. Les yeux pleurent encore un peu.  
 

Chilli aime beaucoup les soins qui lui sont prodigués. Elle apprécie qu’on la caresse ou qu’on la lave. 

La chaleur lui fait toujours du bien: elle la recherche d’elle-même et se couche juste à côté du corps 

de chauffe.  

La conseillère recommande de continuer avec les mêmes remèdes. Vu que Chilli est sur la voie de la 

guérison, on peut réduire la fréquence des traitements.  



 

Conseil de suivi 5 jours plus tard: 

Le tube digestif s’est rétabli, mais ce n’est pas le cas des oreilles. Le veau tousse encore un peu après 
un effort et les choses ont nettement empiré au niveau des écoulements nasaux.  
 

Il y a trois jours, Chilli a été replacée à l’étable, mais elle passe encore ses nuits à l’intérieur du local 

de chauffage. Elle garde les yeux ouverts même en dormant. Les écoulements nasaux sont blan-

châtres et une substance jaune clair s’écoule de ses oreilles. Parfois ces dernières sont pendantes et 

le veau secoue la tête. Les deux oreilles ont une température normale et la température corporelle 

est de 39.4°C. Les yeux pleurent encore un peu. Chilli a bon appétit, mais elle perd le poil autour de 

l’anus et des yeux, là où s’écoulaient la diarrhée et les larmes.   

 

La conseillère recommande les remèdes Mercurius solubilis et China. Chilli doit encore rester au 

chaud et ne retourner à l’étable que durant les belles journées jusqu’à ce qu’elle soit tirée d’affaire.  

 

Conseil de suivi quatre jours plus tard: 

La propriétaire est hésitante: elle ne peut pas dire si Chilli va mieux ou non… Quand elle dort, elle 

respire difficilement. Mais quand elle est éveillée, elle montre de l’intérêt et est active. Quand elle 

peut sortir du local de chauffage, elle n’a plus envie d’y retourner. Elle a encore de la fièvre avec une 

température de 39.8°C. 

Les fèces sentent mauvais, mais elles ne sont plus liquides. Chilli porte toujours une couverture. Une 

fois, la propriétaire a tenté de lui retirer et les choses n’ont fait qu’empirer. Un liquide verdâtre 

s’écoule des oreilles, surtout de la gauche. Le veau perd le poil à cet endroit. Les écoulements nasaux 

ont augmenté et ils sont visqueux. Chilli tousse encore de temps en temps après un effort. Les yeux 

ne pleurent plus et elle secoue nettement moins les oreilles. Durant son sommeil, elle garde toujours 

les yeux à moitié ouverts. Elle ne grince plus des dents.  

 

La conseillère recommande le nosode  Tuberculinum aviare et de passer dans un peu moins d’une 

semaine au remède Thallium. 

 

 

Message Whats App une semaine plus tard: 

«Le Tuberculinum a super bien marché, Chilli va beaucoup mieux. » 

 

 

Remarques concernant ce cas: 

Le cas du veau Jersey Chilli est un bel exemple qui nous montre que parfois, il faut davantage qu’un 

seul remède. Chaque remède choisi a contribué à la guérison. Il y a toujours eu de nouveaux symp-

tômes qui sont apparus, p. ex. des écoulements différents, qui ont nécessité une adaptation des re-

mèdes. Dans de tels cas, il faut aussi beaucoup de patience. Tant que l’état général est bon – Chilli a 

toujours bu – et qu’une réaction aux remèdes se manifeste (autres symptômes), il est possible de 

continuer le traitement avec l’homéopathie. Dans ce contexte, il est primordial d’avoir un bon sens 

de l’observation et de collaborer étroitement avec une personne qualifiée. Par ailleurs, dans de tels 

cas, il est important de bien soigner l’animal. La propriétaire de Chilli a appliqué toutes les recom-

mandations à la lettre, comme des buvées régulières espacées de quelques heures, placer le veau au 

chaud, etc. La récompense finale de tous ces efforts est un veau vif qui fait le tour de l’étable en cou-

rant! 

 

Le mois prochain:  

La chèvre Lea avec des troubles généralisés 


